
Talentueux acteur originaire
de l’Eure, Bruno Putzulu a
fait ses études au lycée
Prévert de Pont-Audemer
avant d’entrer au Conserva-
toire National et d’intégrer
la Comédie Française. 

Sa carrière cinématogra-
phique explose dès qu’il
décroche un César du meil-
leur espoir masculin. Depuis,
il enchaîne théâtre, cinéma
et télévision et vient même
d’enregistrer un disque
(« Drôle de monde »), dont
il a signé les textes. 

De retour au théâtre, il
tourne avec la pièce « Cali-
gula » dont il tient le rôle
titre. Rencontre avec un
comédien amoureux des
mots et de son métier.

Vous rappelez-vous de
votre premier job ?
C’était dans une tannerie de
l’Eure. Et puis dans une pape-
terie. J’avais 16 ans. Mon
voisin m’avait aidé à décro-
cher un emploi pour l’été.
Mon travail consistait à
décaper, passer de l’anti-
rouille, peindre et plein
d’autres choses. 

Quel était le métier que
vous vouliez faire enfant ?
Footballeur ! J’étais passionné
comme tous les gamins dans
la cour de récré. 

Quand s’est réalisé le déclic
pour votre métier ?
J’ai assisté à une représenta-
tion de théâtre amateur
organisée par mon frère qui
était instit. J’ai adoré. J’ai

commencé à suivre des cours
de théâtre à 19 ans. 

Quel a été votre premier
rôle ?
J’étais étudiant au conserva-
toire national et stagiaire à
la Comédie française. Je
jouais « Agnolio » dans Loren-
zaccio. J’avais un tout petit
rôle. Je disais une phrase.
C’était mon premier cachet.

La précarité du métier de
saltimbanque inquiétait-
elle vos parents ?
Oui. Mes parents sont d’ori-
gine ouvrière. Devenir comé-
dien, c’était plutôt étrange.
Mais, il m’ont toujours laissé
faire. Ils ne m’ont jamais
imposé d’interdit. Je pense
qu’ils avaient confiance.
Maintenant ils sont rassurés.

Avez-vous une préférence
entre le théâtre et le
cinéma ?
Quand vous êtes comédien,
vous dépendez du désir des
autres. Quand on apprend
notre métier, c’est forcé-
ment par des cours de
théâtre. Il n’existe pas
d’école pour apprendre à
jouer au cinéma. C’est mon
métier, je ne peux me
passer ni de cinéma, ni de
théâtre.

Y-a-t-il une rencontre qui
vous ait marqué dans votre
carrière ?
Ma rencontre avec Philippe
Noiret fut forte, d’où est né
notre livre « Je me suis
régalé » (Editions Flamma-
rion, 2007). 

par Ambre AZUR

Le hall 1 du parc des expositions de Rouen métamorphosé
en cabinet de recrutement, les 17 et 18 mars 2011

« Si ce forum existe, c’est
grâce à l’implication totale
des acteurs et partenaires
haut-normands de l’emploi
(élus, services publics, em-
ployeurs et candidats) qui ont
toujours répondu présents à
nos salons. C’est à leur
demande que nous avons
renouvelé l’opération ». 
Professionnel et déterminé
dans sa démarche, le com-
missaire du forum et
directeur de Carrefours pour
l’Emploi, Michel Lefèvre,
explique ainsi la légitimité
du forum « Les Emplois en
Seine ». 
Une initiative dont la longé-
vité n’a d’égal que le succès
remporté. « D’après les en-
quêtes de satisfaction, cette
rencontre entre candidats et
recruteurs apporte une solu-
tion concrète qui répond à la
demande. », commente-t-il. 

C’est donc fort du succès des
éditions précédentes que « Les
Emplois en Seine » sont de
retour au Parc Expo de Rouen
les jeudi 17 et vendredi 18
mars, de 9h à 17h30. 
L'entrée est libre et gratuite, 
sans pré-inscription, ni invi-
tation. Il ne faut pas oublier
de se munir de plusieurs CV.
Le parking sur place est
gratuit. 

Plus de 200 recruteurs, pro-
posant des postes de tout
niveau de qualification sont
attendus. Les offres sont
aussi bien ouvertes aux
employés qu’aux ouvriers,
techniciens, agents de maî-
trise, militaires en re-
conversion, contremaîtres ou
cadres. Candidats débutants
ou confirmés, avec ou sans
diplôme… Vous n’avez plus
qu’à postuler aux CDI ou CDD

à temps plein ou temps
partiel, aux missions intéri-
maires, aux formations en
alternance, aux emplois sai-
sonniers ou offres de stage…
Les contrats pouvant plus
particulièrement corres-
pondre aux personnes en
situation de handicap sont
signalés, tout comme les
emplois à l’international.

L’an dernier, un millier de
contrats ont ainsi été signés.
C’est dire si cet événement
est à présent devenu incon-
tournable. Pour réussir sa
visite, une seule règle, bien
se préparer !

Une question ? 
Faîtes le 02 35 52 95 95 
ou consultez le site web
dédié à la préparation des
candidats : 
www.emploisenseine.org

Une opportunité pour l’emploi

Candidats à l’embauche : 
soyez dans les starting-blocks !

Bruno Putzulu : un vrai comédien de Seine
Rencontre avec un haut-normand

01/ Construction, Bâtiment et Travaux publics (709 postes)
02/ Industrie (596 postes)
03/ Support à l’entreprise (420 postes)
Achats, Comptabilité, Gestion, Informatique, Marketing, RH, Secrétariat...
04/ Commerce, Vente et Grande distribution (443 postes)
05/ Services à la personne et à la collectivité (301 postes)
Action sociale, Aide à la vie quotidienne, Formation, Nettoyage, Sécurité...

Quelles sont les 10 familles de métiers qui recrutent le plus au salon ? 

Bruno Putzulu joue « Caligula » au théâtre, le 7 avril à Cachan (94)
et les 27/28 avril à Saint-Germain-en-Laye (78). 
Au cinéma : « Et si », film de Serge Lalou et « Les Insomniaques »
de Jean-Pierre Mocky.

06/ Installation et Maintenance (245 postes)
07/ Transport et Logistique (171 postes)
08/ Banque, Assurances et Immobilier (168 postes)
09/ Hôtellerie, Restauration, Tourisme, Loisirs et Animation (151 postes)
10/ Agriculture, Pêche, Espaces naturels et Espaces verts (49 postes)

... / ...
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maison de l’emploi 
et de la formation
du bassin dieppois



Ils sont artisans, chefs d’en-
treprise, militaires ou simples
salariés et parlent sans détour
de leur quotidien. Petit tour
d’horizon des métiers qui
recrutent à Rouen.

Légionnaire un jour, légion-
naire toujours
Saviez-vous qu’il faut avoir
entre 17 et 40 ans pour entrer
dans la Légion. Le métier
n’exige aucun diplôme, mais
un engagement de 5 ans et
une bonne condition phy-
sique. La Légion est-elle
toujours fidèle à son mythe ?
« Elle a su évoluer avec son
temps, assure l’adjudant-chef
Jean-Pierre Buyse. Au bout

d’un an et demi et au vu des
résultats psycho-techniques,
chaque légionnaire a la pos-
sibilité de suivre une
formation. Le but étant qu’il
puisse rebondir après son
passage chez nous. »    

Urgent, recherche baby-
sitters 
C’est une autre passion que
celle de baby-sitter. Ce nom
serait-il galvaudé par un
cliché d’amateur ? « Non,
assure Delphine Mazingue,
directrice de Babychou
Rouen. Parmi les baby-sitters
il y a les ponctuels comme les
relais maman. Si ces deux
exemples n’ont pas le même

niveau d’étude ou de forma-
tion, ils nécessitent une
certaine expérience. » Puéri-
culture, encadrement scolaire
et nutrition sont des forma-
tions qui peuvent être suivies
par les baby-sitters. Autant
de thèmes qui visent à enri-
chir la qualité du temps passé
avec l’enfant. « Aimer être
entouré d’enfants et savoir
s’occuper d’eux sont l’absolue
priorité. », assure la directrice. 

Les boulangers ne sont plus
jamais dans le pétrin !
Après 35 ans passés dans leur
boulangerie, Isabelle et André
Sourdon, boulangers à Bernay
pourraient écrire un livre sur
l’amour d’un métier qu’ils ont
vu évoluer. A commencer par
les horaires que certains trou-
vaient rédhibitoires. 
« Aujourd’hui, grâce aux
chambres de pousse et au
ther- mostat, les boulangers
commencent plus tard et pro-
fitent de leur famille, explique
Isabelle Sourdon qui recon-
naît que malgré un nombre
constant d’apprentis, l’ultime
récompense des artisans
réside toujours dans l’ouver-
ture de nouvelles bou-
langeries. » 

jeudi 17/03 
uniquement

jeudi 17/03 uniquement

7

jeudi 17/03 uniquement

PARC DES EXPOSITIONS DE ROUE
HALL 1

jeudi 17/03 uniquement

jeudi 17/03 uniquement

Toutes les routes mènent à Rouen
Réservez votre place dans les Cars de l’Emploi

Informations, réservation gratuite : 02 35 52 95 95 

Portrait de trois métiers
Quand profession rime avec passion

Les 17 et 18 mars, un réseau
de cars desservant spécifi-
quement le hall 1 du parc des
expositions de Rouen depuis

40 communes est à disposi-
tion des haut-normands.
Pour en bénéficier, il suffit
de s’inscrire gratuitement

auprès de notre équipe.
Contactez-nous au :
02 35 52 95 95. 

Envie de dépaysement ? La Légion recrute de 17 à 40 ans.

Le choix d’une orientation
n’est jamais définitif dans
une vie professionnelle. Pour
preuve, le parcours de Jenny
qui se destinait à devenir
juriste et qui a bifurqué pour
son plus grand plaisir pour
une carrière de commerciale. 

Après un bac STT comptabi-
lité-gestion, Jenny s’inscrit en
DUT carrières juridiques. « Je
n’ai pas eu le diplôme. Comme
beaucoup de jeunes je suis
entrée tout de suite dans le
monde du travail. » explique-
t-elle. Mais depuis quelques
années l’idée de devenir com-
merciale trottait dans la tête
de la jeune femme originaire
d’Elbeuf. 

Une annonce dans un journal
local l’encourage à franchir

le pas. Après une rapide ins-
cription, elle débute une
formation de technico-com-
merciale au sein du campus
AFPA d’Elbeuf.

Travaux en groupe, re-
cherches, sketchs… Jenny a
appris les différentes tech-
niques de vente comme si elle
était déjà en situation. « C’est
ce que j’ai apprécié. On sent
que les formateurs viennent
du terrain quand ils évoquent
le métier. Ils n’embellissent
pas les choses. »

Aujourd’hui, après neuf mois
de formation, dont quatre en
entreprise, Jenny a atteint
son objectif : elle est com-
merciale dans une entreprise
régionale qui propose des
solutions téléphoniques aux
professionnels.

L’alternance, c’est un contrat
de travail rémunéré, un
diplôme reconnu et une
expérience professionnelle
validée. 

L’AFPA vous donne rendez-
vous sur le stand D01 des «
Emplois en Seine » les 17/18
mars 2011 et comme Jenny
pourquoi ne pas devenir
salarié(e) en alternance ?

Changer de cap avec l’Association 
pour la formation professionnelle 
des adultes

Grâce à une formation de l’AFPA,
Jenny est devenue commerciale.

Rebondir avec l’AFPA

Vous envisagez de visiter 
la prochaine édition des
« Emplois en Seine ». Pour tout
savoir sur les détails du
salon, le plan du site, l’index
des recruteurs, la liste des
postes à pourvoir, etc.
consultez le guide pratique

du candidat sur le site web : 
www.emploisenseine.org
Disponible quelques jours
avant l’événement, le guide
est l’outil indispensable pour
se préparer en ligne.
Suivez nos conseils en cinq
étapes :

1/ Avoir clairement défini
son projet professionnel...
2/ Se fixer un objectif...
savoir ce que l’on est venu
chercher : un emploi, un
contact, une formation en
alternance, un stage...
3/ Être en mesure de pré-

senter sa formation, ses qua-
lifications, et aussi ses
compétences...
4/ Répondre précisément
aux offres de poste des
recruteurs...
5/ Avoir confiance en soi et
en ses chances de réussite...

PARC DES EXPOSITIONS 
DE ROUEN - HALL1

Tout « Les Emplois en Seine » en ligne et en 5 étapes

L’initiative des « Emplois en
Seine », en faveur de l'em-
ploi est-elle devenue un
rendez-vous incontournable
? 
Le forum « Les Emplois en
Seine » est un rendez-vous
important. La manifestation
2011 vise un objectif de 20 000
visiteurs, la majorité est issue
de notre agglomération. En
2010, la sixième édition pro-
posait plus de 4 000 offres
d’emploi et a contribué à un
millier de recrutements. Ce
sont des résultats qui sont très
significatifs. 

En quoi ce forum répond-il
aux problématiques de l'em-
ploi ?
Le forum rassemble l’ensemble
des acteurs locaux, facilite les
démarches des demandeurs
d’emploi et permet aux entre-
prises de rencontrer un
nombre important de candi-

dats en peu de temps. C’est
une action complémentaire
de la politique de la CREA en
faveur de l’emploi, notamment
à travers les PLIE (Plans Locaux
pour l’Insertion et l’Emploi). La
CREA a également fait le choix
de la solidarité et de la proxi-
mité ; par exemple les pôles
de proximité du Trait, de
Duclair et d’Elbeuf offrent un
transport en car gratuit pour
les personnes souhaitant se
rendre au forum.

Fort de 7 ans d'expérience
et avec le recul, peut-on
parler d'un savoir-faire,
d'une expertise « Les Emplois
en Seine » ?
Oui. Le contexte économique
et social national reste difficile,
la crise est toujours là. Nous
avons besoin de tous les outils
pour lutter contre le chômage.
C’est pourquoi la CREA sou-
tient cette initiative utile.

Laurent Fabius, Président de la CREA
(Communauté de l'Agglomération Rouen / Elbeuf / Austreberthe)

Un forum devenu incontournable

Pour Laurent Fabius, ce forum est utile parce que « Nous avons
besoin de tous les outils pour lutter contre le chomâge. »


